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«La procrastina-
tion n’est pas un 
trait de caractère, 
mais un compor-
tement, qu’on 

peut donc modifier, rassure 
Pascale Roux, psychologue 
et coach pour adolescents. 
Il ne s’agit pas de flemme 
non plus. En fait, le procrasti-
nateur est un perfectionniste 
qui se fixe des objectifs très 
élevés mais qui, en même 
temps, manque d’estime de 
soi et ne se croit pas capable 
de réussir. Il peut arriver 
qu’il renonce, ce qui renforce 
encore cette mésestime mais, 
en général, il attend la der-
nière minute: là, il n’a plus 
d’autre choix que de faire «le 

mieux qu’il peut». La tâche 
paraît alors plus facile qu’il ne 
le pensait et il regrette de ne 
pas s’y être mis plus tôt. De 
manque de confiance en soi 
en culpabilité et en regrets, 
procrastiner n’a donc rien de 
confortable. Heureusement, 
on peut en sortir. D’abord 
en baissant son niveau d’exi-
gence, puis en apprenant à 
approcher son objectif par 
étapes. Au lieu de viser le 
sommet de l’Everest d’un 
coup, commencer par la 
marche d’approche, le camp 
de base… un pas à la fois. En 
cela, vous pouvez aider votre 
fils: soyez concret dans vos 
exigences et valorisez chaque 
résultat – même minime – de 
ses efforts.» _ MI. M. 
▶ Contact: www.pascale-roux.com

VOS QUESTIONS
Mon fils remet toujours 
tout à demain. Que faire? 

«Le refus de la 
baisse du taux de 
conversion par le 
peuple en 2010 
force les caisses de 

pension à prendre des mesures 
pour assurer les obligations 
légales, analyse Reinhard 
Steiner, de Swisscanto. Vu 
qu’il n’y a pas de diminution  
de la rente, il faut compenser 
par une augmentation des 
recettes. Or, aujourd’hui, les 
rendements boursiers sont 
négatifs, – 0,3 % en 2011, 
ou offrent un rendement 
moyen de 2,4% sur les 
dix dernières années, loin 
des 4-5% qu’une caisse de 
pension devrait générer. Des 
taux toujours bas et le défi 
de la dette européenne ne 
présagent aucune amélioration 
ces prochaines années. Pour 
assurer la pérennité du 

deuxième pilier, il n’y a pas 
de miracle: on augmente 
les cotisations, on diminue 
les rentes ou on augmente 
l’âge de la retraite. De plus, 
quand la génération des 
babyboomers arrivera à la 
retraite, nous entrerons en 
phase de décapitalisation. 
Cela signifie que les capitaux 
à disposition diminueront, 
de même que les rendements 
de la fortune. Une baisse du 
taux de conversion est donc, 
malgré la dernière votation, 
inéluctable. D’ailleurs, 
certaines caisses de pension 
ont déjà baissé le taux de 
conversion sur la partie 
surobligatoire, soit la part 
de cotisation supérieure au 
minimum LPP. La moyenne 
du taux de conversion est,  
de fait, déjà de l’ordre  
de 6%.» _ F. V.

Envoyez vos questions à illustre@ringier.ch avec la mention question

QUESTION ARGENT avec

QUESTION PSY
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LA NOUVEAUTÉ AUTO  OPEL ADAM

▶

A croquer pour Eve
La petite citadine branchée d’Opel, qui reçoit le prénom du fondateur  
– mort en 1895 – de la marque à l’éclair, est l’une des stars du Salon de Paris.  
Elle a tout pour séduire, mais aussi du retard à combler. TEXTE VINCENT HUTTER

▶

Les chi!res
Performances: 
jusqu’à 11 s de 0 à 
100 et 190 km/h en 
pointe (100 ch).
Consommations: 
jusqu’à 4,5 l/100  
en parcours mixte 
(87 ch avec 
Stop&Start). 
Mesures: 3 m 70 
de long, 1 m 72 de 
large, 1 m 47 de 
haut; co"re de 200 
à 900 l.
Poids: à partir de 
1030 kg à vide.

Technologies embarquées
Exclusivement produite en Allemagne («Wir 
leben Autos»), l’Adam entend arguer de sa 
qualité germanique et d’équipements comme 
de technologies de pointe. Elle propose 
notamment une nouvelle génération d’aide 
au stationnement, une assistance au démar-

rage en côte, 
un détecteur 
d’angles morts, 
une direction 
à assistance 
variable sur 
commande 
et… un volant 
chau!ant.

Un peu  
de patience
Il sera bientôt possible 
de commander une 
Opel Adam en Suisse, 
mais la véritable 
commercialisation ne 
débutera pas avant 
les premiers mois de 
l’an prochain. Les prix 
ne sont pas encore 
fixés, mais l’entrée 
de gamme devrait se 
situer entre 17"000  
et 18"000 fr.

Ach, ces 
modes!
C’est bien connu, le 
constructeur de Rüs-
selsheim n’aime pas les 
modes. Il préfère les voir 
se consumer et tabler 
sur du solide à long 
terme. Mais, devant le 
succès aussi foudroyant 
que durable des mode 
et chics Mini de BMW, 
500 de Fiat et DS3 de 
Citroën, il ne pouvait 
laisser passer le trend.

Mécaniques 
sages
Sous le capot, rien de 
révolutionnaire, mais 
du raisonnable et sûr, 
avec trois 4-cyclindres 
à essence au choix 
– 1,2 l/70 ch, 1,4 l/87 ch 
ou 1,4 l/100 ch – attelés 
à une boîte 5 vitesses 
et disponibles avec un 
pack technologique 
ecoFLEX, comprenant 
notamment le système 
Stop&Start.
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Ce qui fait  
sa di!érence
Pour avoir une chance de 
réussir face à ses presti-
gieuses concurrentes, il fallait 
que l’Opel Adam se montre 
audacieuse et innovante. Sa 
principale carte d’atout, elle 
la joue sur l’interactivité et 
la communication, avec un 
système d’infodivertissement 
intégrant le smartphone.

Des goûts et des couleurs
Trois portes et quatre places dans un habit avant-
gardiste et élégant. Pas de doute, cette mini 
premium vise une clientèle jeune, féminine, urbaine, 
dans l’air du temps. Personnalisable à souhait, 

elle o!re trois types 
d’ambiance intérieure: 
Jam aux couleurs vives, 
Glam aux harmonies 
plus sophistiquées et 
Slam à l’allure sportive. 
Sans oublier un riche 
catalogue d’options.
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▶

Pourquoi dois-je cotiser 
plus au 2e pilier pour  
toucher la même rente?
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Découvrez l’Opel 
Adam sous tous
les angles (app
IPC Scanner).


